
Otages, ô désespoir !

Quand le car a vomi ses passagers sur une gare routière en grève de
tram, on aurait pu se douter que la journée allait être étrange : une
heure de marche.

Quand en sortant du Subsonic, des flics se sont massés autour de la
gare SNCF à cause d'une valise suspecte, la journée était
définitivement étrange. La tension sur la Comédie et la rue de la Loge
était tangible, c'est quand des cordons de police en armures robocop
ont commencé à encercler l'immeuble de Pierre où nous étions que
l'étrangeté a commencé à devenir gavante.

Et d'un coup paf les lumières s'éteignent, vite aux fenêtres pour
jeter un œil... Et là un bruit d'eau... C'est un policier qui pisse,
on peut donc rire pendant une prise d'otages, même si ça part un peu
en couille pour la première sortie de l'année sur Montpellier . On
s'en rappellera. Les terroristes crèvent tranquilles dans leurs lieux
de "martyre" et pendant ce temps on se fait sévèrement emmerder par un
braqueur à la manque, sirène, silence et noir brrr pas glop, on attend
les coups de feu...

Qui ne viennent pas, on prend quand même note du boulot de dingues des
flics qui est de gérer le troupeau des curieux et des riverains. La
lumière est revenue, les flics enfilent leur tenue avec le sourire,
des forces de la nature où je n'y connais rien, suite au prochain
épisode, l'assaut est peut-être imminent qui sait ? Les sirènes
redoublent, amplifiées par un étrange silence, quand je vous dis qu'il
n'y a rien de mieux que le bruit ! Pas de scénario de western pour
l'instant... L'attente...

On ne s'habitue que peu à l'enfermement, je file mater à la vitre
mais Pierre a fermé la fenêtre, j'arrive trop vite et BAM la gueule
dedans, en attendant les forces de l'ordre continuent leur va et
vient, et notre cloître se vide de son rhum... Les cloches de l'église
Saint-Roch sonnent comme si de rien n'était, si Jésus s'y met on est
pas sortis... L'allergie aux prophètes, même si pas en cause ici
visiblement, commence à devenir sévère.

Un assaut risque d'être donné, pas possible de sortir, la teuf
intégrale quoi, et plus de rhum, y a des jours où on regrette de
pillaver sec. Mais nous ne sommes pas les seuls à vouloir nous
extraire de la turne, les pompiers sont ok pour amener une échelle
qui, après des plombes, est posée en bas des murs, quelques marches
vers la liberté et le concert de ZËRO au Black Sheep, on ne peut
s'empêcher en descendant de penser aux deux filles prisonnières de
l'autre gogol, mais elles seront plus tard libérées, saines et sauves,
tout est bien qui blablabla...
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